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Nethys se sépare
du patron de «L'Avenir»
MÉO lAS Autre gros enjeu pour le journal· le choix d'une imprimerie

~ Eric Schonbrodt,
le patron de L'Avenir,
s'en va.
~ Il était en total
désaccord avec son
actionnaire, la société
liégeoise Nethys ..

Une tête va tomber, au
sein du groupe liégeois
NethysfPublifin. Mais

pas celle que certains rêvent de
s'offrir. Stéphane Moreau, le
grand patron du groupe, est tou-
jours là. Et bien là. En revanche,
l'administrateur-délégué de
L'Avenir, le groupe de presse
dont Nethys est l'unique action-
naire, quittera la société ce lundi,
a appris Le Soir.

La décision était dans l'air de-
puis plusieurs mois. Car Eric
Schonbrodt (le patron de DA.ve-
nir) s'était lancé dans une guerre
ouverte contre son actionnaire.
Une guerre qui ne pouvait se ter-
miner que par un départ ...

Le 6 décembre 2017,
M. Schonbrodt décide d'envoyer
un courrier à l'ensemble des ad-
ministrateurs du groupe, pour
les alerter sur la situation de
crise que vivent les Editions de
l'Avenir.

« L'année 2017 (...) a rendu la
vie des Editions de L'Avenir in-
supportable par l'absence de dé-
cisions et l'ineltie de l'action-
naire », écrit le comité de direc-
tion de L'Avenir dans ce courrier.
«Les Editions de L'Avenir ont
rimpression defa ire l'objet d'un
pourris.sement que nous ne pou-
vons imaginer voulu. »

La direction du groupe de
presse attend en effet depuis

(très) longtemps une décision de
son actionnaire sur un plan de
restructuration censé remettre
les comptes à l'équilibre (le jour-
nal a perdu plus de 500.000 eu-
ros en 2017). L'Avenir s'impa-
tiente également de la non-dési-
gnation de l'entreprise qui im-
primera le quotidien dès 2019.
« Le conseil d'adnll:nistration ne
s'est plus réuni depuiJJ août
2017! », glisse un proche du
dossier, agacé par cet enlise-
ment.

«Au sein d'EDA (Editions de
L'Avenir, NDLR), s'est installé
un sentiment de manque de res-
pect de l'actionnaù'e pat· rapport
aux équipes, alimenté par un dé-

fiât de transpm'ence (...). Les
quatl'e années de vie commune
avec Nethys ressemblent, à plu-
sieurs égards, à celles qui, géné-
mlement, p1'écèdent un di-
V01'ee», ajoute Eric Schonbrodt,

Jos Donvil devrait
reprendre le flambeau.
Chez Nethys, il dirige
le pôle télécoms

dans le même courrier bazooka.
Après publication de cette

lettre sur le site du Soir, le 12 dé-
cembre dernier, Nethys avait im-
médiatement réagi. Affirmant
que les évolutions du plan de re-
structuration préparé par
M. Schonbrodt étaient «peu
pro!.pectives,peu pérennes et so-
cialement difficilement accep-
tables ». D'où le rejet dudit plan,
à dem.:reprises, par le comité de
direction de Nethys. « La der-
nière proposition f01'1nuléepar
l'administrateur-délégué de
L'Avenir incluait. en termes
d'éeonomies,la mutualisation de

l'entl'eprise et un accord dans ce
sens a été trouvé avec lui »,
confirme Pol Heyse, le président
de L'Avenir, dimanche soir.
Contacté, Eric Schonbrodt n'a
pas souhaité s'e"'Primer sur les
motivations de son départ.

A plusieurs sources, on ap-
prend encore que c'est Jos Don-
vil qui devrait reprendre le flam-
beau. Une tête bien connue au
sein de Nethys : Jos Donvil y di-
rige déjà le pôle télécoms porté
par la marque VQO. C'est égale-
ment lui qui a négocié le départ
de M. Schonbrodt. « Il l'este une
petite hésitation. Mais ce sera
l'un des top managers de Nethys
qui prendm le relaù », affirme
un administrateur.

Avec le départ d'Eric Schon-
brodt, il ne restera «que» 22
managers dépassant le (futur)
plafond salarial de 245.000 eu-
ros par an, au sein de l'intercom-
munale et ses filiales. _

XAVIER caUNASSE
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IMPRIMERIE

Rossel fait ,peur
Autre sujet au menu du
CA de L'Avenir: le choix
de la nouvelle imprime-
rie. Deux options sont
sur la table: soit Euro-
prînter, un imprimeur
basé à Charleroit soit
les rotatives du groupe
Rossel (Le Soir, Sud-
presse), à Nivelles. La
direction de L'Avenir et
son personnel se sont
clairement positionnés
en faveur de l'option
Europrinter.
MaÎs l'actionnaÎre
Nethys n'a pas enterré
la piste Rossel. «Au-
cune décision relative à
l'impression du journal
ne sera prise ce lundi »,
assure Pol Heyse, pré-
sident de L'Avenir.
Les délégués du per-
sonnel'ui ont toutefois
adressé un courrier, où
ils affirment que choi-
sir Rossel (( revient à
placer nos quotidiens
sous le contrôle complet
de leur principal concur-
rent, ce qui affaiblira
leur position concurren-
tieJJe }).
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